
Sujet d’entrainement partiels de TD 

Au cours d’une soirée étudiante bien arrosée...du millénaire dernier, mademoiselle Tara Duncan 
rencontre monsieur Cal Alexterrieur. C’est le coup de foudre ! La bière aidant, ils décident de 
se marier, ce qu’ils font à la fin de leurs examens le 20 juin 1999.  

Peu après le mariage, tout paraît aller pour le mieux dans le meilleur des mondes :  

- Madame est embauchée dans la direction marketing d’une grande société 
d’agroalimentaire, située en petite Camargue ; 

- Monsieur, qui a brillamment décroché son CAPA, s’installe comme avocat au barreau 
de Montpellier.  

En raison de ce double investissement professionnel, les époux décident de décaler un peu leur 
projet parental. Le premier confinement leur fait prendre conscience que le temps a 
considérablement passé, ils décident alors de tenter leur chance et madame tombe enceinte à 43 
ans. 

Mais alors que madame vient d’accoucher de jumeaux (Robin et Gloria) en décembre 2020, 
monsieur Cal Alexterrieur tombé follement amoureux, durant le déconfinement estival, de sa 
secrétaire (Angélica Brandade) décide d’aller vivre avec elle.  

Madame Alexterrieur, connaissant votre passion pour le droit des régimes matrimoniaux, vous 
demande ce jour conseil sur plusieurs difficultés apparues dans ses rapports avec son mari :  

Avec ses revenus, son mari a aidé sa maîtresse à acheter une magnifique voiture 4X4 pour le 
dernier Noël. Pour satisfaire le goût du luxe de cette dernière, il a également cédé à bas prix une 
partie de la clientèle qu’il avait su développer. Madame Alexterrieur peut-elle contester la 
validité de ces actes ?  

Le couple avait acheté en 2000 deux studios de rapport pour 65 000 euros et 10 000 euros de 
frais. Les parents de monsieur lui avaient donné la somme nécessaire pour couvrir ces frais. Le 
premier a été meublé et loué par le mari à un loyer de 300 euros par mois. Madame trouve que 
ce loyer est en dessous du marché et souhaite le revaloriser, le peut-elle ? Le second studio est 
inoccupé et Madame Alexterrieur souhaiterait le vendre pour obtenir des liquidités. Elle a 
trouvé un acquéreur potentiel qui serait d’accord pour le prix qu’elle propose - raisonnable par 
rapport au prix du marché immobilier (mais elle redoute que son mari ne s’oppose à cette 
vente.) Que lui conseillez-vous ? 

Madame Alexterrieur doit également faire face aux demandes de plusieurs créanciers :  

- En juin 2020, Monsieur Alexterrieur avait contracté un emprunt auprès de la BNP pour 
5 ans, à l’insu de sa femme, afin d’installer ses nouveaux locaux professionnels. Or la 
BNP a informé Madame Alexterrieur qu’elle compte procéder à une saisie sur ses 
salaires si l’échéance de décembre 2020 reste impayée, soit 3 000 euros. Est- elle en 
droit de le faire ?  

- En février 2020, Monsieur Alexterrieur avait acheté pour l’appartement familial, dans 
une galerie de peinture, le tableau « Nuit blanche à Sète » du célèbre peintre Cambas 
pour 50.000 euros. Le propriétaire de la galerie réclame à Madame Alexterrieur les 
20.000 euros restant dus.  



Elle se demande également quelles seraient leur part respective en cas de divorce, sachant qu’à 
ce jour les biens du ménage sont les suivants :  

• un compte au Débitlyonnais ouvert au nom de monsieur, créditeur de 6 000 euros ; 
• un compte au Crédit Industriel ouvert au nom de madame, créditeur de 1000 euros ; 
• une propriété rurale dont madame a héritée à la suite de décès de sa marraine Isabella, 

estimée à 100 000 euros (lors de l’héritage en 2001, elle a dû payer 30 000 euros de 
droits de mutation, ce qui représentait alors 50% de la valeur du bien) ; 

• la clientèle de monsieur, évaluée à 80 000 euros  
• la voiture de monsieur, évaluée : 15 000 euros  
• la voiture de madame, évaluée : 8 000 euros  
• les deux studios, évalués pour l’ensemble à 100 000 euros  
• les meubles meublant le logement familial (dont un très beau portrait du père de madame 

Tara Duncan, évalué à 5 000 euros) : 15 000 euros.  
• le solde de l’emprunt BNP : 40 000 euros  

Pour information, le magnifique 4X4 valait 25 000 euros, la maîtresse n’en a financé qu’un 
quart. Immatriculé en 2020, avec le passage en 2021 il a déjà perdu 1/10ème de sa valeur.  

Même si elle souhaite être renseignée sur cette possibilité, le divorce n’est pas l’option dont 
madame rêve. En effet, elle espère que la relation de son mari n’est qu’une passade et qu’il 
reviendra au bercail. Néanmoins, même si cet espoir se concrétise, elle souhaite se protéger 
financièrement car elle est consciente que son mari traverse une forte crise de la quarantaine et 
s’inquiète de sa propension à multiplier les dettes pour des dépenses futiles. Conseillez-là.  

 


